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NOTE DE SYNTHESE

Alors que les femmes palestiniennes ont toujours fait face Ã  une marginalisation politique, les
dÃ©veloppements survenus depuis les Accords dâ??Oslo leur ont fait affronter peut-Ãªtre encore plus
dâ??immenses dÃ©fis concernant leur participation politique. Yara Hawari, chargÃ©e de recherche sur
la Palestine Ã  Al-Shabaka, prÃ©sente ces dÃ©fis et recommande des moyens pour les femmes et la
sociÃ©tÃ© palestiniennes de rompre ce processus et de revitaliser la lutte de libÃ©ration palestinienne
Ã  travers le fÃ©minisme.

AperÃ§u

Bien que les femmes palestiniennes aient toujours jouÃ© un rÃ´le fondamental dans la lutte pour la
libÃ©ration du rÃ©gime colonial de peuplement israÃ©lien, elles ont par la suite fait face Ã  une
marginalisation politique. Cette expÃ©rience a multipliÃ© ses formes et son enracinement depuis les
annÃ©es 1990, quand les Accords dâ??Oslo ont ouvert la porte Ã  une myriade de changements dans
la structure de la sociÃ©tÃ© et de la gouvernance palestiniennes.

Dans ces changements, il y eut une dÃ©pendance rÃ©cemment dÃ©couverte envers lâ??aide de
donateurs internationaux dans la sociÃ©tÃ© civile palestinienne, y compris les organisations de
femmes, et le soutien dâ??une AutoritÃ© Palestinienne (AP) corrompue et implacablement patriarcale
qui complÃ¨te plutÃ´t quâ??elle nâ??affronte lâ??occupation israÃ©lienne et son oppression de la
population palestinienne, Ã  la fois masculine et fÃ©minine. Ce genre de dÃ©veloppements a conduit
les femmes palestiniennes dâ??aujourdâ??hui Ã  devoir affronter des dÃ©fis encore plus Ã©normes
lorsquâ??il sâ??agit de militantisme et de participation politique.

Cette note politique traite de ces questions, fournissant une rÃ©flexion historique sur la participation
politique des femmes palestiniennes, puis examinant les raisons de leur dÃ©politisation avec une
attention particuliÃ¨re Ã  la Cisjordanie. Elle se conclut en offrant aux femmes palestiniennes et leurs
alliÃ©s quelques pistes pour bouleverser le processus et revitaliser la lutte de libÃ©ration palestinienne
grÃ¢ce au fÃ©minisme.

Les femmes palestiniennes en tant quâ??acteurs politiques
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Les femmes palestiniennes ont longtemps Ã©tÃ© des individus politisÃ©s, pas seulement en tant
quâ??Ã©pouses, sÅ?urs, ou mÃ¨res, mais aussi en tant que combattantes, organisatrices et
dirigeantes, avec une action pas uniquement dÃ©finie par leur relation aux hommes. Si lâ??on jette un
regard sur lâ??histoire palestinienne, les femmes ont toujours Ã©tÃ© prÃ©sentes et actives aux
Ã©tapes politiques et nationales essentielles, bien quâ??elles aient dÃ» aussi traverser les tensions
entre fÃ©minisme, nationalisme et lutte anti-coloniale.

En 1917, les Palestiniennes ont pris part aux manifestations contre la DÃ©claration Balfour. Beaucoup
dâ??associations de femmes se sont alors organisÃ©es lors du CongrÃ¨s des Femmes Arabes qui
sâ??est rÃ©uni en 1929 Ã  JÃ©rusalem. Ce congrÃ¨s a crÃ©Ã© le ComitÃ© ExÃ©cutif des Femmes
Arabes pour prendre les dÃ©cisions, ce qui a servi dâ??amorce Ã  un mouvement organisÃ© de
femmes en Palestine.1 Beaucoup de femmes impliquÃ©es dans ce comitÃ© Ã©taient issues des
classes urbaines moyennes et supÃ©rieures, particuliÃ¨rement de JÃ©rusalem, et Ã©taient
engagÃ©es dans lâ??organisation de la communautÃ© et les Å?uvres de charitÃ©. Toutefois, le
comitÃ© Ã©tait Ã©galement un organisme politique, dont certains membres nâ??hÃ©sitaient pas Ã 
prendre la parole dans des espaces traditionnellement dominÃ©s par les hommes, tels que le Haram al
Sharif et lâ??Ã?glise du Saint SÃ©pulcre.

Au cours des soulÃ¨vements des Palestiniens contre les Britanniques en 1936, les femmes
palestiniennes ont non seulement participÃ© en masse aux manifestations, mais elles ont aussi fait
partie des opÃ©rations de contrebande pour livrer des armes et des marchandises aux combattants de
la guÃ©rilla. LÃ , les femmes palestiniennes de la campagne et des classes laborieuses ont jouÃ© un
rÃ´le vital. Elles ont cachÃ© des fusils dans leurs vÃªtements ou dans les champs et ont traversÃ© le
terrain, et ont Ã©changÃ© des informations importantes avec les guÃ©rillas telles que la localisation
des troupes britanniques et les voies dâ??approvisionnement.2

Plus dâ??une dÃ©cennie plus tard, la Nakba, ou catastrophe palestinienne, de 1948 a fait Ã©clater la
sociÃ©tÃ© palestinienne, dÃ©vastant les infrastructures sociales et institutionnelles que le mouvement
des femmes avait construites pendant les dÃ©cennies prÃ©cÃ©dentes. La crÃ©ation de
lâ??Organisation de LibÃ©ration de la Palestine (OLP) en 1964 a provoquÃ© une centralisation et
fourni un foyer institutionnel pour beaucoup dâ??organisations de la sociÃ©tÃ© civile crÃ©Ã©es avant
la Nakba. Le fervent renforcement des institutions qui sâ??en est suivi a ouvert beaucoup plus
dâ??opportunitÃ©s dâ??emploi pour les femmes. En plus, lâ??Union GÃ©nÃ©rale des Femmes
Palestiniennes (GUPW) a Ã©tÃ© crÃ©Ã©e en 1965 et a placÃ© beaucoup dâ??organisations de
femmes sous sa tutelle, ranimant le mouvement des femmes palestiniennes. Ces organisations ont
offert des services Ã©ducatifs, mÃ©dicaux, juridiques, sociaux et professionnels aux femmes, ont
entrepris leur dÃ©fense et ont crÃ©Ã© des liens avec dâ??autres organisations de femmes Ã  travers
le monde.

AprÃ¨s lâ??occupation de la Cisjordanie et de la Bande de Gaza en 1967, la GUPW a commencÃ© Ã 
rÃ©pondre aux besoins les plus immÃ©diats des femmes et des enfants palestiniens, y compris en
installant des centres de santÃ© et des orphelinats. A la fin des annÃ©es 1960, le Fatah a pris en
charge la GUPW et exerce depuis son autoritÃ© sur lâ??organisation. A la diffÃ©rence de certaines
factions politiques de gauche, le Fatah nâ??a pas su exprimer une position ou une vision pour les
femmes palestiniennes. MalgrÃ© cela, la GUPW a rÃ©ussi Ã  ouvrir des antennes dans la diaspora et
a Ã©tÃ© particuliÃ¨rement active dans les Etats arabes oÃ¹ se trouvent une grande quantitÃ© de
rÃ©fugiÃ©s palestiniens. Aujourdâ??hui, elle poursuit son action en tant quâ??institution dÃ©pendant

AGENCE MEDIA PALESTINE
https://amp.kordoo.net/

Page 2
Agence MÃ©dia Palestine



de lâ??OLP.

A lâ??Ã©poque de la formation de la GUPW, les femmes palestiniennes Ã©taient Ã©galement
impliquÃ©es dans la rÃ©sistance armÃ©e, et la plupart des principales factions politiques avaient
installÃ© des camps dâ??entraÃ®nement pour les femmes rÃ©volutionnaires. Une rÃ©volutionnaire
particuliÃ¨rement connue fut Layla Khaled, membre du Front Palestinien pour la LibÃ©ration de la
Palestine (FPLP) de gauche, qui a attirÃ© lâ??attention internationale pour son rÃ´le Ã  la tÃªte de
lâ??opÃ©ration Dawsonâ??s Field, qui a fait dâ??elle la premiÃ¨re femme Ã  dÃ©tourner un avion.
Khaled est ensuite devenue oratrice sur la scÃ¨ne de la solidaritÃ© internationale. Une autre membre
du FPLP, Shadia Abu Ghazaleh, a fait partie des Palestiniennes qui ont pris part Ã  la rÃ©sistance
armÃ©e aprÃ¨s 1967. Elle est morte plus tard en prÃ©parant un dispositif explosif. Dalal Mughrabi,
membre du Fatah, a fait partie en 1978 dâ??une opÃ©ration militaire qui a abouti Ã  sa mort ainsi
quâ??Ã  la mort de 38 civils israÃ©liens.

Khaled, Abu Ghazaleh et Mughrabi ont brisÃ© de nombreuses conventions traditionnelles et
nationalistes qui avaient limitÃ© le rÃ´le des femmes dans la lutte de libÃ©ration Ã  celui de donneuse
de soins aux fils et aux Ã©poux, quâ??ils aient Ã©tÃ© combattants ou prisonniers. Bien que
lâ??organisation et la participation Ã  la rÃ©sistance armÃ©e ait aidÃ© Ã  mettre en cause les
prÃ©somptions sur les rÃ´les liÃ©s au genre, les tensions entre Ã©mancipation fÃ©minine et
nationalisme sont restÃ©es ancrÃ©es. En rÃ©alitÃ©, beaucoup de dirigeants palestiniens ont
privilÃ©giÃ© la libÃ©ration nationale avant lâ??Ã©mancipation des femmes palestiniennes, si bien que
cette position est devenue la norme.

Deux dÃ©cennies plus tard, des images de femmes et de filles lanÃ§ant des pierres, dÃ©fiant des
soldats et conduisant des marches pendant la PremiÃ¨re Intifada ont montrÃ© des signes prometteurs
dâ??une restructuration sociale. Des associations de femmes ont consolidÃ© leur implication dans les
Å?uvres sociales et lâ??organisation politique pendant cette pÃ©riode. Ceci a permis aux femmes de
davantage sortir de chez elles sous le prÃ©texte de la lutte, les amenant dans des espaces auparavant
rÃ©servÃ©s aux hommes, tels que les rÃ©unions politiques et les premiers rangs des manifestations.
Ceci a inÃ©vitablement contribuÃ© Ã  une Ã©rosion de lâ??autoritÃ© patriarcale dans la famille.

NÃ©anmoins, la PremiÃ¨re Intifada est par ailleurs souvent romancÃ©e dans la mÃ©moire collective et
les rÃ©cits, non seulement en termes de rÃ©sistance et dâ??organisation de la communautÃ©, mais
pour le rÃ´le des femmes dans la lutte. Il est important de noter que certaines femmes ont dÃ» affronter
de brutales rÃ©actions de la sociÃ©tÃ© Ã  cause de leur engagement politique. Par exemple, bien que
de nombreuses femmes qui ont Ã©tÃ© emprisonnÃ©es aient Ã©tÃ© glorifiÃ©es pendant leur
incarcÃ©ration, peu aprÃ¨s leur libÃ©ration, elles ont souvent fait face Ã  des obstacles sociaux, y
compris lâ??impossibilitÃ© de se marier ou de trouver un emploi. Par ailleurs, les femmes Ã©taient
encore souvent regardÃ©es en relation avec les personnages masculins, en tant que mÃ¨res et
Ã©pouses, comme on peut le voir sur beaucoup dâ??affiches politiques de lâ??Ã©poque.

Au bout de plusieurs annÃ©es de la PremiÃ¨re Intifada, la dÃ©lÃ©gation palestinienne Ã  la
ConfÃ©rence de Madrid en 1991 comprenait deux femmes (Hanan Ashrawi et Zahira Kamal) sur 21
personnes. Pourtant, quelques annÃ©es plus tard, aucune femme ne participait aux Accords
dâ??Oslo. Les femmes palestiniennes ne furent pas les seules Ã  Ãªtre marginalisÃ©es Ã  Oslo, car les
rÃ©fugiÃ©s de la diaspora et les citoyens palestiniens dâ??IsraÃ«l en furent aussi exclus. Oslo a
crÃ©Ã© un cadre, quoique limitÃ©, dans lequel la direction palestinienne masculine en exil a eu les

AGENCE MEDIA PALESTINE
https://amp.kordoo.net/

Page 3
Agence MÃ©dia Palestine



pleins pouvoirs, plutÃ´t quâ??un cadre pour la responsabilisation du peuple palestinien dans son
ensemble. Cette exclusion a encore accru la tension entre la lutte nationale et le mouvement des
femmes.

DÃ©politisation des femmes palestiniennes

La tension entre nationalisme et fÃ©minisme sâ??est poursuivie dans la pÃ©riode dâ??aprÃ¨s Oslo et
sâ??est accompagnÃ©e dâ??une tendance des Palestiniennes Ã  affronter les multiples forces qui
rÃ©priment activement leur politisation et leur participation aux espaces politiques. La principale force a
Ã©tÃ© et est toujours le rÃ©gime israÃ©lien, qui a opprimÃ© les femmes palestiniennes depuis le jour
de sa crÃ©ation par des formes de violence genrÃ©e tout en renforÃ§ant les structures patriarcales Ã 
travers sa colonisation incessante et la fragmentation de la terre et des communautÃ©s. Pourtant, il est
Ã©galement important de reconnaÃ®tre les forces Ã  lâ??intÃ©rieur des communautÃ©s
palestiniennes et internationales qui contribuent Ã  lâ??affaiblissement du rÃ´le politique des femmes
palestiniennes.

Lâ??ONG-isation du Mouvement des Femmes

Les Accords dâ??Oslo nâ??ont pas seulement crÃ©Ã© un nouveau cadre pour Â« la paix Â» et
Â« lâ??Ã©tablissement dâ??un Etat Â», ils ont aussi mis en marche une transformation fondamentale
de la sociÃ©tÃ© civile palestinienne, dont le mouvement des femmes. Lâ??aide Ã©trangÃ¨re a Ã©tÃ©
dÃ©versÃ©e en Palestine et a crÃ©Ã© une situation dans laquelle la sociÃ©tÃ© civile est devenue
dÃ©pendante du patronage extÃ©rieur. Alors quâ??avant Oslo, les partis politiques soutenaient
principalement les organisations de la sociÃ©tÃ© civile, lâ??Ã¨re post-Oslo a vu un affaiblissement et
une fracture dÃ©libÃ©rÃ©es de ces liens. De nombreux chercheurs ont identifiÃ© ce processus
comme une Â« ONG-isation Â», quâ??Islah Jad dÃ©crit avec justesse comme les circonstances dans
lesquelles Â« les questions dâ??intÃ©rÃªt collectif sont transformÃ©es en projets sans tenir compte du
contexte gÃ©nÃ©ral dans lequel elles naissent, et sans considÃ©rer les facteurs Ã©conomiques,
sociaux et politiques qui les affectent Â».

La professionnalisation et la bureaucratisation des organisations de la sociÃ©tÃ© civile ont crÃ©Ã©
une distance entre elles et les communautÃ©s populaires locales. Lâ??accent sâ??est trouvÃ©
concentrÃ© sur les dÃ©lais du projet, les budgets, les propositions de financement et les rapports
annuels, toutes choses responsables devant la communautÃ© internationale des donateurs. Le
passage Ã  un agenda pilotÃ© par les donateurs a Ã©loignÃ© beaucoup dâ??organisations de la
rhÃ©torique politisÃ©e de la libÃ©ration et du nationalisme. Beaucoup dâ??associations et
dâ??organisations dans le mouvement des femmes ont elles aussi Ã©tÃ© sujettes Ã  cette
transformation.

Beaucoup de dirigeants palestiniens ont privilÃ©giÃ© la libÃ©ration nationale plutÃ´t que
lâ??Ã©mancipation des femmes palestiniennes.

Ce changement est particuliÃ¨rement visible dans le lexique des droits des femmes dâ??aprÃ¨s Oslo Ã 
lâ??intÃ©rieur de la sociÃ©tÃ© civile palestinienne. Beaucoup de termes ou de mots Ã  la mode
utilisÃ©s pour obtenir le financement de projets ont Ã©tÃ© dÃ©finis par les agences de lâ??ONU et
autres organisations internationales qui leur imposent leur signification et leurs conditions personnelles.
Par exemple, le terme Â« autonomisation Â» est limitÃ© Ã  lâ??autonomisation socio-Ã©conomique et
Ã  la participation aux Â« prises de dÃ©cision Â» plutÃ´t quâ??Ã  donner aux femmes le pouvoir de
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rÃ©sister Ã  lâ??occupation et de construire une vision du monde postcolonial. En rÃ©alitÃ©, de
nombreux projets se concentrent exclusivement sur lâ??autonomisation Ã©conomique des familles,
cherchant Ã  aider les femmes Ã  devenir moins dÃ©pendantes des hommes nourriciers. Câ??est en
contraste flagrant avec les nombreuses coopÃ©ratives crÃ©Ã©es avant Oslo et dirigÃ©es par des
femmes qui ont essayÃ© de gagner leur indÃ©pendance Ã©conomique par rapport Ã  IsraÃ«l et se
sont exprimÃ©es comme une forme de rÃ©sistance, telles les coopÃ©ratives fÃ©minines de
producteurs crÃ©Ã©es en Cisjordanie et Ã  Gaza par les ComitÃ©s de Travail de lâ??Union des
Femmes Palestiniennes pendant la PremiÃ¨re Intifada.

On peut voir un exemple plus rÃ©cent de cette transformation conduite par les donateurs dans une
campagne dâ??une semaine lancÃ©e dÃ©but 2019 par les agences de lâ??ONU, les organisations
internationales et les ONG palestiniennes. Cette campagne, appelÃ©e Â« Mes Droits, Notre
Pouvoir Â», voulait Â« Ã©veiller lâ??attention sur les droits fondamentaux des femmes Â» et
particuliÃ¨rement sur la violence domestique. Elle a mis lâ??accent sur cinq sujets de prÃ©occupation :
le droit Ã  une vie sans violence, le droit Ã  obtenir justice, le droit de chercher de lâ??aide, le droit Ã 
des chances Ã©gales, et le droit de faire librement ses choix. La campagne a passÃ© sous silence
lâ??occupation militaire israÃ©lienne de la Cisjordanie et de la Bande de Gaza, ainsi que sa structure
gÃ©nÃ©rale dâ??apartheid, en tant que facteurs majeurs de contribution aux violations des droits
commises contre les femmes palestiniennes. En rÃ©alitÃ©, les mots Â« occupation Â» ou
Â« IsraÃ«l Â», sans parler dâ?? Â« apartheid Â» ou de Â« colonialisme Â» ne sont pas apparus dans
les communiquÃ©s de presse ou les matÃ©riaux de campagne. Ceci reflÃ¨te une tendance dans le
discours de lâ??aide internationale et de la communautÃ© des donateurs oÃ¹ on parle de
Â« dÃ©bouchÃ©s Â» et de Â« barriÃ¨res Â» pour les droits des femmes dans un vide politique pour
Ã©viter toute gÃªne aux IsraÃ©liens. Câ??est un exemple clair de ce que la dÃ©pendance envers la
communautÃ© des donateurs a rendu les organisations involontairement complices de la
dÃ©politisation de la lutte des femmes palestiniennes.

Tandis que ce processus dâ??ONG-isation a dÃ©mobilisÃ© beaucoup dâ??associations dans la
sociÃ©tÃ© palestinienne, les femmes demeurent disproportionnellement touchÃ©es Ã  cause des
tendances patriarcales institutionnelles Ã  exclure les femmes de la sphÃ¨re politique.

Le Masque de lâ??Inclusion Institutionnelle

Le retour de lâ??OLP en Cisjordanie et dans la Bande de Gaza, puis sa dÃ©volution en AutoritÃ©
Palestinienne (AP) en a laissÃ© plus dâ??un frustrÃ© sur le terrain, particuliÃ¨rement les femmes
militantes de la base de la PremiÃ¨re Intifada qui ont alors perdu leurs rÃ´les directeurs au profit de
politiciens trÃ¨s majoritairement masculins, mettant une fois de plus en Ã©vidence les tensions entre la
lutte nationale et la libÃ©ration des femmes. En 2003, en partie pour allÃ©ger ces tensions, lâ??AP a
crÃ©Ã© le ministÃ¨re palestinien de la Condition FÃ©minine et, entre 2012 et 2014 sous la ministre
Haifa Al Agha, elle a crÃ©Ã© des unitÃ©s traitant du genre dans toutes les agences gouvernementales
palestiniennes. Ces unitÃ©s sont supposÃ©es traiter les questions liÃ©es au genre, particuliÃ¨rement
la participation des femmes Ã  la politique institutionnelle, quoique leur mise en Å?uvre et leurs
rÃ©sultats restent minimes. En rÃ©alitÃ©, il semblerait quâ??elles aient Ã©tÃ© crÃ©Ã©es pour
apaiser certaines exigences, particuliÃ¨rement celles des donateurs, et rÃ©pondre aux pressions Ã  la
fois nationales et internationales pour crÃ©er une structure politique mieux Ã©quilibrÃ©e entre les
sexes.
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Lâ??ONG-isation de la sociÃ©tÃ© civile palestinienne a dÃ©mobilisÃ© beaucoup
dâ??associations, mais les femmes restent touchÃ©es de faÃ§on disproportionnÃ©e.

Lâ??inclusion actuelle des femmes dans la politique institutionnelle palestinienne en Cisjordanie et
dans la Bande de Gaza reste trÃ¨s superficielle. Bien que le Conseil LÃ©gislatif Palestinien ait
maintenu Ã  20 % le quota de femmes depuis 2006 â?? rÃ©sultat pour lequel les militantes et les
organisations de femmes palestiniennes se sont rudement battues â?? le pourcentage reste bas. Par
ailleurs, dâ??autres organismes ont des taux dâ??inclusion encore plus bas. Sur les 15 membres du
Conseil ExÃ©cutif de lâ??OLP, un seul est une femme â?? Hanan Ashrawi. Sur les 16 gouvernorats de
Cisjordanie et de Gaza, seul le gouvernorat de Ramallah et El bireh a une femme comme gouverneur
â?? Laila Ghannam. Pareillement, le gouvernement dâ??avril 2019 avec Ã  sa tÃªte Mohammad
Shtayyeh nâ??a que trois femmes ministres sur 22 â?? Mai Kaileh, ministre de sa SantÃ©, Rola
Maayya, ministre du Tourisme, et Amal Hamad, ministre de la Condition FÃ©minine. A lâ??exception
dâ??Ashrawi, ces femmes viennent du Fatah. Ce nâ??est pas surprenant si lâ??on considÃ¨re la
domination du Fatah sur la scÃ¨ne politique palestinienne et les rÃ©cents efforts du prÃ©sident
Mahmoud Abbas pour consolider son pouvoir dans son parti.

Ces tentatives de consolidation du pouvoir sont significatives de la politique inhÃ©rente Ã  lâ??AP, Ã 
savoir la direction par un seul homme, la gouvernance par dÃ©cret prÃ©sidentiel et lâ??Ã©chec de la
sÃ©paration des pouvoirs, lÃ©gislatif, juridique et exÃ©cutif. En outre, le manque de dÃ©mocratie et
de processus dÃ©mocratique â?? Abbas a dÃ©passÃ© le terme de son mandat depuis plus de dix ans
â?? a ouvert la porte au nÃ©potisme et au clientÃ©lisme. Il nâ??est donc pas surprenant que, sous
lâ??AP, les tendances patriarcales se soient renforcÃ©es.

Lâ??AP a essayÃ© de relever le statut des femmes palestiniennes en 2014 quand elle a accÃ©dÃ© Ã 
la Convention de lâ??ONU sur lâ??Elimination de Toutes Formes de Discrimination envers les
Femmes (CEDAW) sans aucune rÃ©serve. Câ??Ã©tait le premier pays du Moyen Orient et
dâ??Afrique du Nord Ã  le faire, et certains, dont ceux de la communautÃ© internationale, lâ??ont
proclamÃ© comme la dÃ©monstration dâ??un progrÃ¨s significatif pour les droits des femmes.
Pourtant, plusieurs questions en rendent lâ??accÃ¨s moins significatif quâ??il nâ??y paraÃ®t. Tout
dâ??abord, le texte de la CEDAW nâ??a pas Ã©tÃ© publiÃ© dans la Gazette Officielle de lâ??AP et,
en tant que tel, reste non contraignant dans le droit national. Ensuite, une dÃ©cision de novembre
2017 de la Cour SuprÃªme Constitutionnelle, qui rÃ©gule le statut des accords internationaux dans le
systÃ¨me juridique palestinien, permet aux tribunaux de ne pas appliquer les accords qui sont en conflit
avec le droit palestinien. Ceci autorise des pouvoirs exÃ©cutifs non rÃ©glementÃ©s et le maintien de
la lÃ©gislature de lâ??autoritÃ© patriarcale dominante.

Utiliser le Corps des Femmes comme Arme

Le fait que les femmes palestiniennes manquent souvent des protections juridiques les plus
Ã©lÃ©mentaires et de reprÃ©sentation politique signifie quâ??elles sont particuliÃ¨rement
vulnÃ©rables lorsquâ??on en vient Ã  lâ??utilisation de leur corps comme arme. HarcÃ¨lement et
violence sexuels sont des sujets sensibles dans la sociÃ©tÃ© palestinienne, et celles qui en ont
souffert sont souvent stigmatisÃ©es socialement. La menace de violence sexuelle et lâ??utilisation de
harcÃ¨lement sexuel sont par consÃ©quent des armes particuliÃ¨rement puissantes. Et le rÃ©gime
israÃ©lien et lâ??AP ont utilisÃ© cette violence genrÃ©e pour dÃ©courager les femmes dâ??Ãªtre
politiquement actives.
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Depuis son installation, le rÃ©gime israÃ©lien a systÃ©matiquement utilisÃ© des tactiques genrÃ©es
pour opprimer les Palestiniens. Cela a contribuÃ© au renforcement des stÃ©rÃ©otypes sur le genre et
le discours patriarcal, excluant les femmes de la sphÃ¨re politique ou ciblant celles qui sont
politiquement actives. Ce ciblage se manifeste par toutes sortes de moyens parmi lesquels le
harcÃ¨lement, les menaces de violence sexuelle et lâ??emprisonnement, ce dernier Ã©tant le moyen
le plus efficace pour restreindre lâ??activitÃ© politique. En fait, les femmes dirigeantes politiques ont
Ã©tÃ© constamment emprisonnÃ©es par le rÃ©gime israÃ©lien, dont la dÃ©putÃ©e Khalida Jarrar.

Au cours de leur emprisonnement, les femmes palestiniennes sont souvent soumises Ã  des violences
sexuÃ©es pour essayer de les briser. Par exemple, Khitam Saafin, directrice des ComitÃ©s de
lâ??Union des Femmes Palestiniennes, a passÃ© trois mois en dÃ©tention administrative
israÃ©lienne. Elle a rapportÃ© que, pendant cette pÃ©riode, les soldats israÃ©liens ont pris des
photos dâ??elle et de ses tÃ©lÃ©phones et lâ??ont soumise Ã  des fouilles Ã  corps sans raison. Les
autoritÃ©s carcÃ©rales israÃ©liennes sont par ailleurs connues pour refuser aux femmes des
serviettes hygiÃ©niques et pour restreindre leur accÃ¨s aux salles de bain pendant leurs
menstruations.

Lâ??inclusion actuelle des femmes dans la politique institutionnelle palestinienne en
Cisjordanie et dans la Bande de Gaza demeure trÃ¨s faible.

Au cours des interrogatoires, les soldats israÃ©liens ou les forces de sÃ©curitÃ© utilisent souvent du
harcÃ¨lement sexuel ou des menaces de violence sexuelle pour pousser les femmes et les filles Ã 
signer des confessions ou Ã  donner des informations. On en a eu la dÃ©monstration dans une vidÃ©o
qui a fuitÃ© de lâ??interrogatoire de dÃ©cembre 2017 de lâ??adolescente Ahed Tamimi, arrÃªtÃ©e
pour avoir giflÃ© un soldat israÃ©lien qui avait pÃ©nÃ©trÃ© chez elle et avait auparavant pris part Ã 
un raid au cours duquel son cousin avait Ã©tÃ© atteint dâ??une balle Ã  la tÃªte. Ahed a Ã©tÃ©
soumise Ã  un interrogatoire au cours duquel deux agents masculins lâ??ont harcelÃ©e verbalement et
ont fait des commentaires sur son anatomie.

Ces derniÃ¨res annÃ©es, lâ??AP a de plus en plus rÃ©primÃ© le militantisme et les activitÃ©s qui
dÃ©fient son autoritarisme, utilisant des techniques aussi brutales que la dÃ©tention, les
interrogatoires, la surveillance, les limitations de dÃ©placement et les cyber-attaques. Elle a adoptÃ©
des mÃ©canismes genrÃ©s semblables Ã  ceux quâ??utilisent les forces israÃ©liennes pour
dÃ©courager la participation des femmes aux activitÃ©s politiques.

Les dÃ©monstrations et manifestations ont souvent Ã©tÃ© le lieu de violences sexuÃ©es. Les forces
de sÃ©curitÃ© de lâ??AP utilisent des insultes et des insinuations qui sâ??apparentent souvent Ã  du
harcÃ¨lement sexuel verbal, en plus de dire aux femmes quâ??elles devraient Ãªtre Ã  la maison et pas
dans les rues. Ceci conduit Ã  des notions misogynes et mondiales dâ??honneur et de honte qui
peuvent Ã©galement Ãªtre mobilisÃ©es contre les familles des femmes. On a connu des forces de
sÃ©curitÃ© de lâ??AP qui rendaient visite aux pÃ¨res de femmes et de filles pour Â« discuter Â» de
leur militantisme. Pour certaines femmes, ceci a de graves rÃ©percussions et signifie que leurs familles
les empÃªchent de participer Ã  des activitÃ©s politiques. Il y a aussi eu des cas oÃ¹ les forces de
sÃ©curitÃ© sont allÃ©es sur le lieu de travail de femmes militantes et ont parlÃ© Ã  leur employeur
pour essayer de les faire renvoyer. Ce genre de sabotage est encore plus facile via les mÃ©dias
sociaux, car les rumeurs et les mots diffamatoires peuvent se rÃ©pandre rapidement et anonymement
de telle faÃ§on quâ??il est presque impossible de les rÃ©futer.
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Il existe des cas plus graves de harcÃ¨lement sexuel physique, des femmes empoignÃ©es et
tripotÃ©es dans les manifestations. Ce fut le cas en juin 2018 dans la manifestation exigeant de
lâ??AP quâ??elle lÃ¨ve les sanctions sur Gaza, dans laquelle les fidÃ¨les du Fatah ont harcelÃ© et
agressÃ© des femmes sur ordre des forces de sÃ©curitÃ© de lâ??AP. Le harcÃ¨lement sexuel des
femmes dans ce genre dâ??espace vise Ã  les punir et Ã  les dÃ©courager dâ??y prendre part, mais il
encourage aussi les militants hommes Ã  dÃ©courager la participation des femmes par peur pour leur
sÃ©curitÃ©.

Il est important de noter que les femmes palestiniennes ne sont pas restÃ©es passives face Ã  la
violence sexuÃ©e. Elles ont, par exemple, Ã©tÃ© longtemps confrontÃ©es Ã  lâ??utilisation de leur
corps comme arme grÃ¢ce Ã  des tactiques telles que la reconnaissance de leur droit Ã  garder le
silence pendant les interrogatoires et de rester en groupe ou Ã  deux dans les manifestations. Une
autre tactique consiste Ã  se compartimenter mentalement. En fait, une militante Ã  dit Ã  cet auteur :
Â« Je me prÃ©pare mentalement avant la manifestation, je me dis, Â« Aujourdâ??hui, mon corps
nâ??est pas le mien Â». Â»

LibÃ©rer tout le peuple palestinien

Le but de cette note politique nâ??Ã©tait pas de romantiser la pÃ©riode dâ??avant Oslo, mais plutÃ´t
de voir comment la marginalisation politique des femmes palestiniennes sâ??est accÃ©lÃ©rÃ©e avec
lâ??enracinement de lâ??occupation militaire, les autoritÃ©s palestiniennes toujours plus rÃ©pressives
et lâ??affaiblissement des connections entre la sociÃ©tÃ© civile et les couches populaires. Par ailleurs,
le projet tout entier de libÃ©ration de la Palestine a Ã©tÃ© gÃ©ographiquement, socialement et
politiquement fragmentÃ©, aboutissant Ã  une situation de vulnÃ©rabilitÃ© historique. Tandis que des
discussions se dÃ©roulent Ã  la recherche dâ??efforts pour le ranimer, la question importante que les
Palestiniens doivent se poser, câ??est de savoir sâ??ils peuvent raviver une voie vers la libÃ©ration en
laissant la moitiÃ© de leur population marginalisÃ©e dans ce processus.

Le rÃ©gime israÃ©lien ainsi que lâ??AutoritÃ© Palestinienne ont utilisÃ© la violence sexuÃ©e
pour dÃ©courager les femmes dâ??Ãªtre politiquement actives.

En gardant cela en tÃªte, ce qui suit, ce sont des recommandations pour briser ce processus de
marginalisation politique et revitaliser la lutte de libÃ©ration grÃ¢ce au fÃ©minisme :

1. Les collectifs, associations et organisations de femmes palestiniennes qui cherchent Ã  obtenir les
droits des femmes et lâ??Ã©galitÃ© de genre ont besoin dâ??Ãªtre restructurÃ©es et revitalisÃ©es Ã 
lâ??intÃ©rieur dâ??un mouvement autonome de femmes qui lutte pour la libÃ©ration des femmes
dans tous les domaines, dont les sphÃ¨res politique, Ã©conomique et sociale. Le besoin
dâ??autonomie pour les femmes est impÃ©ratif dans un contexte de patriarcat, oÃ¹ la domination
masculine est prÃ©sente dans toutes les zones. Lâ??autonomie organisationnelle ne signifie pas une
sÃ©paration des luttes, mais fournit plutÃ´t aux femmes un espace pour penser plus librement et
collectivement Ã  la libÃ©ration. Les droits des femmes doivent Ãªtre Ã  la fois individuels et collectifs et
il ne faut pas les sÃ©parer du droit collectif des autochtones palestiniens Ã  se libÃ©rer du colonialisme
de peuplement.

2. Les associations et organisations de femmes doivent trouver un moyen de se reconnecter Ã  la fois
aux racines et au discours de libÃ©ration. Une faÃ§on dâ??y arriver, câ??est de revenir au
collectivisme et dâ??attaquer lâ??Ã©litisme dans le rÃ©seau des ONG en utilisant des processus plus

AGENCE MEDIA PALESTINE
https://amp.kordoo.net/

Page 8
Agence MÃ©dia Palestine



dÃ©mocratiques et reprÃ©sentatifs. Ceci exige aussi dâ??avancer vers lâ??autosuffisance pour
affaiblir la mainmise des donateurs, ce qui pourrait vouloir dire un systÃ¨me dâ??adhÃ©sion-cotisation
et prÃ©parerait le chemin vers une souverainetÃ© Ã©conomique.

3. Associations et militants doivent sâ??occuper de la marginalisation politique des femmes. En
particulier, les hommes dans ces domaines doivent Ãªtre conscients des dynamiques de pouvoir qui
empÃªchent les femmes de participer et soutenir les femmes dans leur combat contre ces forces. Par
exemple, dans les rÃ©unions, les dÃ©bats et les manifestations, les hommes devraient se mettre de
cÃ´tÃ© pour que les femmes puissent tenir les premiers rÃ´les. Par ailleurs, plutÃ´t que de dire aux
femmes de ne pas se tenir au premier rang de peur que leur corps devienne une arme contre elles, les
hommes devraient se joindre aux femmes en proposant des tactiques pour combattre cette
transformation en armes.

4. Tout en gardant Ã  lâ??esprit le contexte de colonialisme de peuplement, les Palestiniennes
devraient aussi Ã©tudier les rÃ©cents exemples dâ??autres femmes de la rÃ©gion qui ont pris part Ã 
des processus de grand changement politique, comme en Tunisie et au Soudan. Il est Ã©galement
important de reconstruire les solidaritÃ©s historiques, comme avec le Mouvement des Femmes
Kurdes, plutÃ´t que de regarder vers lâ??Occident, pour apprendre et progresser par lâ??exemple.

5. Le nationalisme palestinien sâ??est longtemps focalisÃ© sur lâ??imagerie machiste incarnÃ©e par
le combattant ou le prisonnier mÃ¢le, les femmes Ã©tant souvent perÃ§ues en relation aux hommes.
Ceci a abouti Ã  une politique de libÃ©ration, qui non seulement exclut et domine les femmes, mais
opprime aussi les hommes. Il y a donc un urgent besoin dâ??incorporer le fÃ©minisme dans le projet
politique palestinien en adoptant un nouveau document de libÃ©ration, un document qui comprendrait
le fÃ©minisme, non seulement en tant que thÃ©orie, mais aussi en tant que pratique et faÃ§on de vivre
qui avance vers la libÃ©ration de tout le peuple.

Ce nâ??est quâ??Ã  travers ces actions que les dirigeants palestiniens et la sociÃ©tÃ© civile
commenceront Ã  exploiter la force des femmes palestiniennes dans la lutte palestinienne pour la
libertÃ©, la justice et lâ??Ã©galitÃ©.

Notes :

1 Dans cette note politique, lâ??expression Â« mouvement de femmes Â» est utilisÃ© au sens large
pour se rÃ©fÃ©rer Ã  lâ??ensemble des associations et organisations qui travaillent Ã  faire avancer
les droits des femmes en Palestine.

2 Fayhaâ?? Abdu Hadi, Â« Adwar al-marâ??a al-filastiniyya fi al-thalathinat 1930 â?? al-musahama al-
siyasiyya lil marâ??a al-filastiniyya [Le RÃ´le de la Femme Palestinienne dans les annÃ©es 1930, la
Participation Politique de la Femme Palestinienne] Â», Al-Bira : Markas al-Marâ??a al-Filastiniyya lil-
Abhath wa al-Tawthiq, 2005, 84.

Yara Hawari

Yara Hawari, est chargÃ©e de recherche sur la Palestine Ã  Al-Shabaka, RÃ©seau Politique
Palestinien. Elle a obtenu son doctorat en Politique du Moyen Orient Ã  lâ??universitÃ© dâ??Exeter.
Ses recherches se sont focalisÃ©es sur les projets dâ??histoire orale et la politique de la mÃ©moire,
plus largement dans le cadre des Etudes IndigÃ¨nes. Yara a donnÃ© divers cours de premier cycle Ã 

AGENCE MEDIA PALESTINE
https://amp.kordoo.net/

Page 9
Agence MÃ©dia Palestine



lâ??universitÃ© dâ??Exeter et continue de travailler en tant que journaliste indÃ©pendante, publiant
dans divers organes de presse, dont Al Jazeera en anglais, Middle East Eye et The Independent.

Traduction : J. Ch. pour lâ??Agence MÃ©dia Palestine
Source : Al-Shabaka

date crÃ©Ã©e
2019/08/03

AGENCE MEDIA PALESTINE
https://amp.kordoo.net/

Page 10
Agence MÃ©dia Palestine

https://al-shabaka.org/briefs/the-political-marginalization-of-palestinian-women-in-the-west-bank/

